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Poursuivant une enquete sur les infestations parasitaires des Thons du Golfe 
de Guinee, nous avons trouve chez l’Albacore, Neothunnus albacares , un Nema¬ 
tode Camallanidae non encore decrit chez cet hotc. 

Sur 59 Albacores examines, 19 etaient contamincs. Nous avons trouve jusqu’a 
11 de ces Nematodes chez un seul Poisson, mais l’intensite moycnne d’infes- 
tation etait dc 2,1. 

fous les parasites rencontres etaient femelles, soit mures, soit, plus rarcment, 
juveniles. 

A l’exception d’un seul jeune, recueilli dans la portion anterieure du duode¬ 
num, tous etaient localises dans l’organe pylorique oil les plus gros d’entre eux 
etaient d’ailleurs encapsules. 

1. — Description du parasite 

La cavite buccale (fig. 1 A-B-C-D) est limitee anterieurement par deux valves 
laterales portant chacune deux groupes de cretes internes longitudinales : un 
groupe anterieur, oil les cretes sont tres nombreuses et serrees, un groupe pos- 
terieur n’en comprenant qu’une dizaine. Chaquc valve est epaulee a l’exterieur 
par deux formations chitino'ides bien developpees, denticulees a leurs bases et 
sur lesquelles se rattachent les muscles abducteurs des valves. 

La bouche est allongee dorso-ventralement et porte des levres rudimentaires. 
On observe des amphides bien distinctes et quatre grosses papilles submedianes. 

La cavite buccale est soutenue ventralemcnt et dorsalement par une paire 
de tridents a trois branches bien developpees, s’etendant vers l’arriere jusqu’au 
niveau dc l’cesophage et dont les extrcmites anterieures se terminent par quatre 
pointcs. 

On distingue une arriere-cavite buccale, entource par un epais anneau chi- 
tinoi’de. 

La lumiere oesophagienne est limitee a sa partie anterieure par deux anneaux 
successifs legerement chitinoi'des. 


* D r Veterinaire, charge de Recherches de 1’O.R.S.T.O.M. (Centre de Recherches Oceanographiques, 
Abidjan). 
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Fig. 1. — Oncophora melanocephala (Rud) n. comb., extremite apicale. 

A : vue ventrale ; B : vue laterale ; C : vue apicale ; D : coupe transversale dans la region posterieure 
des valves, (Les coupes C et D son! legerement obliques ce qui explique la dissymetrie entre les 
coles droit et gauche). 


La femelle mure apparait formee de deux parties : 
une partie anterieure, effilee, assez longue. 

une partie posterieure, beaueoup plus large, mais plus courte (de l’ordre du 
1/5 de la longueur totale, avee des variations individuelles) ; elle presente a 
son debut une gibbosite ventrale ou s’ouvre la vulve (fig. 2 A), et se termine 
apres l’anus par une extremite tubulee plus mince (fig. 2 B). 

Les parasites reeoltes atteignaient une assez grande taille (jusqu’a 150 mm). 
Les mensurations suivantes ont ete realisees ehez un individu moyen : 


Longueur totale. Ill mm 

Longueur de la partie anterieure. 95 mm 

Longueur de la partie posterieure. 16 mm 

biametre de la partie anterieure. 400 p. 
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Diametre de la partie posterieure. 1 020 p 

Distance de Fextremitc anterieure a : 

Fanneau nerveux. 330 p 

l’extremite des tridents. 260 p 

Forifiee vulvaire. 97 mm 

Longueur de Foesopliage museulaire. 2 000 p 

Longueur de Foesopliage glandulaire.. 1 600 p 

Longueur de la queue. 400 p 


La position du pore excreteur n’a pu etre determinee. 

La gibbosite tres opaque (fig. 2 A) permet cependant de distinguer a l’orifice 
vulvaire deux pieces chitinoides. La dissection n’a pas permis de l’etablir avec 
certitude : il semble, toutefois, qu’a l’ovejecteur tres long et dirige vers l’arriere 
font suite un seul uterus et un scul ovaire. 

Dans cet uterus on trouve un grand nombre d’oeufs et de larves. 

La queue presente une paire dc phasmides laterales. 

Les femelles juveniles ne presentent aucun renflement posterieur. Des men¬ 
surations ont ete elTectuees sur l’un des deux specimens rencontres : 


Longueur to tale. 14,2 mm 

Diametre. 150 p 

Distance de Fextremitc anterieure a : 

Fanneau nerveux. 330 p 

Fextremitc des tridents. 260 p 

la vulve. 10,8 mm 

Longueur de l’oesophage museulaire. 1 550 p 

Longueur de l’cesophage glandulaire. 1 250 p 

Longueur de la queue. 260 p 


On distingue tres bien les formations chitinoides de l’orifice vulvaire (fig. 2 C). 

L’extremite caudale se termine par trois petites pointes (fig. 2 D). 

Larves 

Les larves prelevees dans les femelles gravides, longues d’environ 700 p, 
possedent une extremite anterieure portant un denticulc (fig. 2 E), une cap¬ 
sule buccale avec Febauche d’un anneau chitinoide (fig. 2 E), et une queue 
tres effilee presentant deux phasmides voluniineuses (fig. 2 F). 

II. — Discussion 

En 1819, dans son Entozoorum Synopsis , Rudolphi decrit un Cucullanus 
melanocephalus a partir de males et de femelles juveniles trouves chez divers 
Scombridae mediterraneens et aussi chez un Thunnus vulgaris autopsie au 
Bresil par Natterer et Pohl. Dans les pages suivantes du meme ouvrage, 
Rudolphi parle d’un Trichocephalus gibbosus , espece qu’il cree pour deux 
exemplaires femelles amputes de leurs extremites anterieures et recoltes egale- 
ment par Natterer et Pohl sur le meme Thunnus vulgaris. En 1851, Diesing 
renomme cette derniere cspece Oncophora neglecta. 

En 1931, Tornquist redecrit un male du musee de Berlin et donne une 
figure de l’extremite anterieure, sur laquelle Yeh (1960) se fonde pour creer 
le genre monospecifique Piscilania . 
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Personne ne semble done avoir examine un nouveau materiel depuis 
Rudolphi ; la seule redescription moderne est celle d’un male faite par Torn¬ 
quist. 

Dans la nomenclature moderne, nous trouvons done le male et la femelle 
jeune sous le nom de Piscilania melanocephala (Camallanidae), et la femelle 
mure sous le nom d 'Onchophora gibbosa (Rud, 1819) (incertae sedis). 

La structure buccale de nos specimens coincide avec celle qui est decrite 
par Tornquist, et nous pouvons done affirmer l’identite generique entre les 
femelles a aspect de Trichocephales ( Oncophora ) et les males deja connus comme 
Camallanides. 

Bien que notre parasite ait ete decouvert chez Neothunnus albacares dans 
une localisation differente (le Trichocephalus gibbosus dc Rudolphi avait ete 
recolte dans la vesicule biliaire de Thunnus vulgaris ), et, malgre de legeres 
differences conccrnant les valves de la cavite buccale (Tornquist, 1931, fig. 8, 
pi. 13), nous considerons momentanement qu’il s’agit du Nematode decrit par 
Rudolphi, et le nommons done : Oncophora melanocephala (Rud, 1819) 

= Cucullanus melcmocephalus Rud, 1819 = Trichocephalus gibbosus Rud, 1819 
= Oncophora neglecta Diesing, 1851 = Camallanus melanocephalus (Rud, 1819) R. 
et II., 1915 = Piscilania melanocephala (Rud, 1819) Yeh, 1960. 

Resume 

Des Nematodes identiques a (ou tres proehes de) eeux deerits par Rudolphi sous le 
nom de Trichocephalus gibbosus (renommes Oncophora neglecta par Diesing) ont ete 
retrouves ehez le Thon Neothunnus albacares. 

L’extremite dilatee des femelles mures donne a ce Ver l’aspcet d’un Triehoee- 
phale ; toutefois, l’extremite eephalique est semblablc ou presque a celle de Piscilania 
melanocephala (Rud, 1819) (Camallanidae), qui n’etait eonnue que par le male ou 
la femelle juvenile, a corps eylindrique. 

La place systematique du genre Oncophora sc trouve done resolue. 


Renter dements 

Nous reinercions M. le Profcsseur A. G. Chabaud de nous avoir aimablement 
accueilli dans son laboratoire et M me A. Fetter de nous avoir dirige dans notre 
etude. 
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